Afin gqu’elle puisse tromper la vigilance d'une truite ou d'un ombre,

la mouche artificielle devra imiter, autant que possible, la silhouette
des insectes naturels. Pour qu'une mouche soit prenante, il est donc
important de respecter les proportions idéales des différents éléments
qui composent |'imitation.
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Les techniques a maitriser



